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S l I T B DE LA PErTIàMB PAOB 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
A Hstotln. 1*. — Beurre. 11 75 à 13 fr 

1* livre: s u » . M A 1» fr. le» 36; pomme» 
de terre. 40 A 50 II. le» 100 kg.; poulet* 
de grsins. as A 33 fr. le couple: gros pou
les». 36 k M fr. 1» couple: poule». 80 à 
40 fr. la pair» ; pigeon». 8 A S fr. le cou
pla: ca,n«rd», 13 A 15 fr. p.: canard» de 
barbarie. 18 A 37 fr. p.; oies, il à 35 tr 
p ; d:nd»s et dindon». 45 » s i fr. p.; 
lapins gros A tuer. 18 A 28 fr. p.: l ièvres 
24 A 80 fr. p.: lapin» de garenne. 10 a 
13 fr. p . perdrix et perdreaux. 9 a 11 fr. 
la pie©». 

Força blanc», 50 a 100 fr. la tête: porc» 
coureur». 33* A 880 fr. la tête: porcs 

Îra». 7 fr. le kg vif: vaches pleines. 
re catégorie. 2 400 S 3.200 fr.: 2s caté

gorie. 1 800 A 2 300 fr : vache grasse. 
4 S S fr le kg. vif: chevaux de 3 à 5 ans. 
4 800 à 5.800 fr.: poulains laltrons, 1400 
A 3.000 fr : 18 m o i * 3900 A 3.200 fr 

A (.'slals. 10. — Beurre 13 fr. la livre : 
csuf» de poule» 28 k 28 fr. les 28 : oeufs 
d» can» 30 fr. le» 26 : Poulette» 80 à 32 
tr. la couple : Poulet» 32 A 35 fr. la cou
pla : Poulea 30 A 35 fr. la couple : Ca
narda 28 A 30 fr. la couple : Pigeons 18 
a 18 fr. la couple : Lapina 8 A 10 fr. 1» 
plaça : Lièvres 38 A 88 fr. la pièce ; L.i-
p:na de garenne 9 à 10 fr. la pièce : Per
dreaux 18 A 19 fr. la couple 

Pomme» de terre 0.80 le kg : Ctioux-
r.eurs 1.80 t 2 fr. la pièce : Choux verts 
0.80 la pièce : Haricot» secs 4 fr. le litre. 

A Berjues, 18. — Marché aux veaux. — 
3 iujeta exposés vendus A la pièce. 

* Uivml ioudt . 10. — 25 bloc» beurre pe
sant 254 kg. le kg 25 à 25.30 : 100 kg de 
beurre e n pièce» le kg 26 S 27 fr : 4.000 
osufs le» 36. 28 S 29 fr : 30 poules, la cou
pla 33 A 33 fr. : 70 poulets la toupie 33 à 
40 fr. : 28 lapins 13 A 20 fr. 

drainas ds Un indigène, conditions du 
contrat du Syndicat QAnéral (basa SB fi 
de pureté), lccoté. 

MARCHÉ LIBRE 
Cours du disponible constates par le» 

c o i n i e r » assermenté» de la Bourse de 
Commerce de Lille i 

A olnea blanches-iaune». 1*7 fr . r-nau 
Lille ou parité ' Mais Piata. tncotéraeoto 
Lille ou parité : Mais Indochine, 112 fr.. 
dè.lvrè Ounkerque : Orge Algerte-Tunisi»-
Meroc. 139 fr . délivré Dunkerqu» : Huila 
de .in. 392 50. départ Nord-Pas-de-Calais . 
Tourteaux de lin igrande formata). 133 f r , 
départ Nord-Normandie. 

MARCHÉ LINIER 
l>l 1* NOt r.MUKK 1M7 

U n s teilles. — En lin soviétiques, i* 
fsi blasa» de» cours s'accentue e t la FUa-
ture ne trs i te que parcimonieusement, 
non seulement p a n a qu'eue envisage une 
nouvelle balsa» de la matière, m a » t u a s 
en raison de la mauvaise qualité dan» 
1 ensemble de la nouvelle récolte ruse». 

En 1ms de Belgique, les ooure sont très 
faible» en l ins rouis S terre ordinaire» et 
moyens, de même en l ins de qualité rouis 
a l'eau, sauf lea Uns blancs supérieurs et 
extra» qui demeurent très rechercha» tant 
par la Filature anglaise que pour la Fi
lature allemande. 

En Uns français, le marché semble dé
saxe. Lea transactions sont pour ainsi di
re nulle», la filature es t imant que le» 
Uns de Psya doivent se mettre A la pari
té des lins russe», et malgré leur supério
rité de qualité. Il est A noter que la fila
ture française n'a pas grand besoin de 
filasses, tout s u moins actuellement, et 
cela semble être une des raisons de son 
manqua d'intérêt sur les offres du Jour 
effectuées par le Teillagc français. 

On côte roula A terre marchandise ren
due : Bergues imoulin flamand) 911 A 
1.000 ; Bretagne (cotes du nord) 960 A 
1 030 : Bkko IV» groupe basse Ire 1090 : 
Bkko IVe groupe basse 3a 945 : Oourtrai 
(moulin flamand) 940 A 1.018. 

fctoupe*. — Le marché des étoupee de
meure trèa calme malgré les offres fsite» 
k des prix en baisse par certains déten
teurs 

Filature. — En fils de l in et d'étoupee. 
la baisse du coton Influe aases fortement 
le compartiment- D'autre part, les affai
res sont en régie générale peu actives 
dans la vente des fils lorsqu'il y a baisse 
des cours des lins teilles. Toutefois un 
petit courant d'affaire» a» maint ient pour 
les fus de toiles destinées aux adjudica
tions. 

On cot» : 30. 35. 40. 60. 60 : chaîne : 
460. 435 415, 380, 358 lé paquet d» % 
echeveaux : trame : 415. 390, 365. 330. 356 
le paquet ds % echeveaux. 

Tulle». — Les transactions demeurent 
très l imitées en toiles ds commerce, sauf 
les fabricants travaillant pour les adjudi
cat ions maint iennent a n s certains acti
vité. 

< m cm. — En coton brut, sprés une lé
gère progression, les cotation» de ce Jour 
accusent une légère faiblesse, e t les Af
faire» ds l s s e m s l n s ont porté sur un 
tonnsge plutôt réduit. 

On côte : Clôture Le Havre 6 tr. 90 le 
kilo 

Chanvres. — La s i tuation n'a pas varié 
et dans l'ensemble, le marché n'est pas 

bleu actif, ssuf s a chanvres de prove
nance yougoslave dont le» produit» en 
ancienne récolte ont fait l'objet de quel
ques transaction». 

Fil de chantre . — La demande est peu 
important», il ne se traite que de pet i ts 
ordres de réassortiment. Les prix restent 
bien tenus. 

On coté : chanvr» long brin filé au aec: 
le kilo 10. 31.80 A 33 ; 13, 33 A 22.75 ; 
filé au mouillé : 21.80 A 23 : 33 A 23.73 ; 
le paquet d» % echeveaux 16. 790 A 810 ; 
3 a 700 A 718 ; f i lé au mouillé. 788 A 808; 
700 A 718. 

MARCHÉ DES GRAINS 
DE LILLK DU l é NOVKMrMU 

Tempéraiure. — Le temps est resté très 
favorable tous cea derniers Jour» »t il eut 
été souhaitable que cette s i tuation s» 
prolonge encore quelques Jours 

La pluls d sujourd hui ne sera cepen-
d s n t p s s nuisible pour tout. 

Blé». — Affsirss un psu plus actives 
que 1» semaine dernière, quoique la m i 
noterie reste toujours fort bisn approvi
sionnée. 

Fartas». — Rien d important A signaler 
la tendance reste terme. On cote suivant 
marques de fr. 260 A 363. 

s»ms. — Bonn» demande, cours en haus
se. On cote en bonne fabrication courante 
fr. 91 et en gros sons fr. M. livraison 4 
premier» fr. 98. • • 

Kemoulage». — Offres plus nombreuses 
tsndance calme. On rote en blancs d ispo
nible fr. 140, an demi-blancs fr. 113 fr.. 
s n bis fr. 109. 

KM'uiiprtle». — On cote en disponible 
fr. 92. le tout lee cent kg bruts nus, dé
part Nord. Pas-de-Calais. 

«H-gen et K.M-oiirgenns. — Marché Inactif 
Mikeurs et brasseurs n'ayant plus de 
besoins pressants s t tendent dan» l'espoir 
de cours meilleure. De leur côté les ven
deurs n'ayant guèr» de marchandises 
n'offrent que très peu et d s n s ces condi
tions les prix restent lnchsngès. En escour
geons, offres nulles. 

Ktranger. — Marché plus ferme et en 
hausse de 3 fr. sur les plus bas cours. 
On cote : orges Berry fr. 164 départ : or
ges Sarths-Msyenne fr. 160. départ orgea 
Finistère fr. 180 départ, orges Beaucs-
Oàtliiata tr. 164 départ : esrourgeons Aia-
ne-Champagne fr. 148 départ : orgea Afri
que fr. 140 wagon Dunkerque 

Malt». — Afrique fr. 237 : escourgeons 
fr 267. orge» fr. 285. 

MBfe, — S o u t e n u s La» cour» ont subi 
d» sérieuses modifications depuis 8 Jours 
favorisant un fort courant d'affaires, le» 
ba» prix offert» pendent quelques Jours 
ayant tenté ds nombreux acheteur» »t 
donné un regain d'activité s u marché. On 
cote Indochine disponible fr. 113 : Dé
cembre fr. 116 : 4 premiers fr. 133.80 : 
Ann»m disponible fr. 118 : Décembre fr. 
118 ; Clnquantlni Décembre fr. 163. 

Hix. — Calma». Cm enregistre uns nou

velle balsas d'environ 6 fr. provoquée tant 
par les arrivages que psr 1 abstention des 
acheteurs, la consommation est d/auleur* 
très réduite actuellement. On cote l ia 
baigon 1 disponible fr. 127 ; Décembre 
fr. 128 : 4 d'Avril fr. 137 : Brisure» 1 et 
3 disponible fr. 118 : Décembre fr. l i t ; 
4 d'Avril fr. 118, le tout le» 100 kg brut» 
logés délivrée Dunkerque. 

seigles. — Inchangés, quelques affaires 
mais demanda asses calme. On cota seigles 
ds Champagne disponible fr. 136, départ 
s fsrne : 4 premiers fr. 141 dépt. 

sarraxlna. — Toujours calmes. La mar
chandises n'sst pas abondante, par contre 
les acheteurs ne manifestent aucun e m 
pressement. On cote Sarrazlna de Breta
gne, fr. 149. départ Bretagne. 

Avoines. — Marché plus ferra», tes offres 
sont p lus rares et suffisent A peine A la 
demande. On cote Jeunes-blanche» fr. 120. 
départ Somme, blanches fr. 121. départ. 

Paille» e t fourrages. — Stationnaires. 
Pailles de blé» en balles pressée» fr. 280 
rendu. Pailles d'avoines en baUes pressées 
fr 260 rendu ; Trèfle 2e coupe en botte» 
(r. 48 rendu. Luzerne 2e coupe en botte» 
fr. 50 rendu. 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
DU MKKI Kl l l l 1U NOVEMBRE 1837 

Avuine b lsnchs e t / o u Jsuns. 47 kg. poids 
nature.. Lille ou parité. Lea 100 kg nets 
comptant sans escompte Incote toutes 
é p o q u e s 

Mais Plat» ; Mais Maroc ; Orge Algérie-
Tunisie : Nitrate de soude. Incoté sur tou
tes époque». 

Mal» Jsunes e t / o u roux Indochine, m a 
gasin Dunkerque. acquitte. Lee 100 kg. 
bruts logés, comptant sans escompte. 

Première cote. — Novembre 111.80 N : 
Décembre 118.00 N : 4 de Novembre 116.00 
N ; 4 premiers 13200 N : 4 ds Mars : 
123.50 N. 

Dernière c o t a — Novembre 111.80 N : 
Décembre 118.00 N : 4 de Novembre 116.00 
N : 4 premiers 123.00 N : 4 ds Mare 1 
123.50 N. 

Clôture. — Novembre 111.60 : Décem
bre 113.00 : 4 de Novembre 116.00 : 4 pre
mière 133.00 ; 4 de Mars 123 50. 

Halle de lia, départ usine o u magasin. 
Las 100 kg nets fûts prêtés comptant 
«ans escompte. 

Première cote. — Novembre 385.00 V ; 
Décembre 882.60 V : 4 de Novembre : 
380.00 V : 4 premiers 873.60 A : 4 d s Mal 
376.00 A. 

Dernière cote. — Novembre 390.00 V : 
Décembre 387:80 V ; 4de Novembre : 
887.80 V : 4 première 380.00 A. 385.00 V; 
4 de Mai 386.25 P. 

Clôtura. — Novembre 381.80 : Décem
bre 385.00 : 4 ds Novembre 886X10 : 4 pre
miers 382.50 : 4 de Mai 386.16. 

Tourteauv d s Un, départ usine o u maga
sin, fin v r s c comptant sans escompte. 

Première cote. — Novembre 125.00 A. 

128.00 V : Décembre 13*00 V ; 4 de No
vembre 138.60 V : 4 premiers 137.78 V : 
4 de Mal 122.00 A. 136.7» V. 

Dernière cote. — Novembre 1BB.18 V : 
Décembre 126.00A, 128.00 V : 4 ds No
vembre 126 00 A. 128.50 V ; 4 premier» 
126.75 A. 128.00 V ; 4 d» Mal 12300 A. 

Clôture. — Novembre 128.00 : Décem
bre 127.50 ; 4 dé Novembre 12800 ; 4 pre-
mler» 127.50 ; 4 de Mal 125.00 

Tourteaux : 4 premier» D. T. 8.50 p a y é s 
Change» : Luadre» 1474a ; Kew-Vurk 

28.386 ; Bruxetlee 3.M.18-

MARCHÉS DES COTONS 
LE MAVML — Név 34240: «éé-. 34880; 

j s n v . 38180: Jèv.. 354.80: mars. CSBAOi 
svrU. 382; mal. 888 80: Juin, t v l : Jull 
374 50. août. 377; sept.. 380 80: o c t . 389 
— H I U I M : 4 à 7.80 

LIVEBPOOL. — Hausse: • pence 
NEW-YORK. — H»u»ee: 10 pointa 

MARCHÉS DES CAFÉS 
La HAVRE. — •Mture. — Tsndance 

k peina soutenue, vents» 9 300 dont 1.600 
s u CaO. — Mov.. 198 d é e . 198J8; Jane.. 
201.28: fév.. 208 35: mars. 203.60; avril. 
204 60: msi. 208; Juin. 300.76: JuUl, 210.2»: 
août. 213: sept . 313.38: oct . Incoté. 

COURS DE PREPARATION 
MILITAIRE 

AVIS IMPORTANT AUX 8. A. G. 
Sur la demande d* quelques société* 

agréées du gouvernement, lé Comité ré
gional du Nord de la Fédération natio
nale des sociétés d'éducation physique 
et de préparation au service militaire dé 
France et des colonies, organise pour le 
dimanche 14 novembre, à a h. 80 A l'hô
pital militaire Bcnva rue de l'Hôpitai-
Mihtaire à Lille, une quatrième séance 
dé premier examen médical destiné aux 
élèves suivant le» cour» de préparation 
au service militaire. 

Les élève» devront être accompagnés 
par leur instructeur ou par un dirigeant 
de leur société. 

Nous nous permettons de rappeler aux 
présidents dé» 8. A. G. que lé service 
départemental de l'éducation physique a 
décidé que. seuls, les Jeune» gens titulai
res de la fiche médicale auront accès su 
stade militaire-

LA POLIOMYÉLITE 
Nous recevons du Bureau municipal 

d'Hygiène de Douai, la communication 
suivante : 

t Quelques cas de poliomyélite sont 
actuellement signales en France. 

» La» mesures à prendre pour éviter 
la propagation de cette grave maladie 
sont les suivantes : 

s — Appeler d urgence le médecin dès 
qu'un» personne, notamment «niant ou 
adolescent, présente bru»quément des 
troubles faisant songer à un» paralysie 
des membres (généralement inférieursi 

» — Lorsqu'une personne est atteinte. 
l'Isolement le plus absolu doit être ob
servé. S'il y a des écoliers dans la fa
mille, le» enfants ne pourront être 
acceptés en classe que 30 Jours après 
.a guerison, transport ou décès du 
malade. 

s — Chaque Jour, avant l'envol en 
classe de» enfants et à leur retour dé 
l'éeole. désinfection du nez et de la 
gorge p u les procédés suivant» : 

» Nés. — Quelques gouttes dans cha
que narine (la tété très rejetée en arrié
ré pour faire pénétrer le plus profondé
ment possible) d'huile genre « hull* 
gomcno.ee » ou tout autre huila anti
septique non Irritante. 

» Gers*. — Pulvérisation à l'huila 
antiseptique utilisée pour lé ne» ou gar-
garismes s l'eau tiède additionnée d'une 
cuillerée à aoups d'eau oxygéné», ou 
tout autre gargarisme antiseptique 
(genre Phénitalyl. par exemple). 

» — Eviter aux enfants tout» fatigue 
et tout refroidissement susceptible de 
diminuer leur résistance à l'infection 

s — Veiller particulièrement » l'hy
giène et A la propreté corporelle et 
éviter les séjours en atmosphère sur
peuplée ». 

Cette communication a été publiée 
dans diverses communes de notre région 
et les maires comptent sur la stricte 
application des mesures à prendre dans 
!è cas où de» cas de poliomyélite seraient 
signalés. 

futurs abonnés devront être conforme» 
aux indications ci-dessus 

La nécessite de faire modifier les ca
nalisations électriques (art. 137 de l'Inst. 
500-78 fasc. II i n'est plus considérée 
comme difficulté exceptionnelle les 
frais correspondant» sont déformais à 1» 
charge de l'Administration 

Les demandeurs qui auraient aban
donné» leur protêt d'installation en rai
son du remboursement dé ors dépense», 
devront êtrt tn/ormé» des nouvelles dis
positions. 

Désormais. 1 ' Administration louera 
non seulement les appareils des postée 
principaux, mai» aussi ceux des postes 
supplémentaire» et certaine» installa
tion» (tableaux, organe» accessoires; 

DANS LA POUCE 
M. Jean Remy. commissaire de police 

de 3* classe à Bartin «P.-de-C.). est nom
mé en la même qualité » Ltévin tméme 
département, en remplacement de M. 
Eir.gel (intérêt de service). 

G R O S L O T S 

LES ABONNEMENTS 
TÉLÉPHONIQUES 

La taxe de location des appareils télé
phoniques des postes principaux ou sup
plémentaires fournis par l'Administra
tion est portée de SO et SB fr. A 50 francs 
par sn De plus, il est perçu un supplé
ment de 10 francs pour les postes mom
ies 

Le cordon souple est fourni gratuite
ment Jusqu'à concurrence de 5 mètres. 

La taxe d'installation des postes prin
cipaux et supplémentaires est portée de 
S» à 80 francs pour toutes les demandes 
formulées A partir du 8 Novembre. En 
conséquence, les versements exigés de» 

VILLE DC PARIS 1S7» 
Le numéro 2.785 est remboursé par 

108 000 francs 
Le numéro 231546 est rembourse par 

10 000 francs. 
Le numéro 40 587 est remboursé par 

5 800 francs. 
Dix numéros sont remboursés chacun 

par 100» franc» 
VILLE DE PARIS * t f l 1*31 

Le numéro 31 terminera uniformé
ment tous les lots. 

Le numéro 491 SU est remboursé par 
1 OOnoco de francs. 

Le numéro 974. U l est «amboursé per 
150 008 franc» 

Les deux numéros suivants sont rembour
ses chacun par 1000*0 francs : 

159 131 — 1074 931 
Les trois numéros suivants sont rem

boursés chacun'psr Se 000 francs : 
81.831 — 475331 — 591831 

Les huit numéros suivants sont rem
boursés chacun par 10 000 francs : 

45 131 9*431 114 631 297 331 
304631 998031 1048 131 1223 431 

Vingt-quctre numéros sont remboursé» 
chacun par 5000 irancs : 

2.1551 145 131 175 031 187 821 200.731 
210 931 220 131 257.431 260 331 260 431 
274 731 S94 531 41» 331 480 631 611.831 
620 831 748 331 808.121 836 321 978 431 
980 531 1023 331 1 076 331 1.237.831 
Quatre mille six cent soixante et un 

numéros sont remboursables s u pair. 

i > -
Imp. du Réveil ds Nord 
186. rue de Parut Lille. 

Le Gérant : Emile G£3T 

Cmmmtva 
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Tout le monde sait que le frêne et la I 
bourdaine sont deux plantes qui 
régularisent les intestins lus plus 
lents; mais agir sur l'intestin n'est 
pas stirfissiit lorsque tout votre 
tube iliçosiif cet paresseux ; il faut 
surir aussi sur l'estomac et sur ls 
foie. Ainsi vous auras un tube 
digestif eu parfait état, condition 
première pour bien se porter et bien 
dormir. Or, le mérite du " Thé des 
Famille»" est do. k ce fait que c'est 

un mélange ds 

18|ifoitte* 
La constipation est due à plusieurs causes, tantôt 
le foie fonctionne mal, tantôt l'intestin est pares
seux, chez d'autres c est l'estomac... Or le succès 
du Thé des Familles est dû a ce fait que c'est un 
mélange de 18 plantes différentes : 4 agissent 
sur le foie. 3 agissent sur l'estomac et régularisent 
la digestion, 5 plantes réveillent l'intestin et 6 
plante» calmantes et aromatiques donnent au 
Thé des Familles son troùt délicieux. Aussi quelle 
que soit la cause de votre constipation le Thé 
des Familles est certain de vous eu délivrer. 

c'ert. ta ôanU 
En quelques jours votre constipation ne sera plna 
qu'un mauvais souvenir et vous aurez définitive
ment chassé tous les malaises qui découlent de 
cette terrible infirmité : lourdeurs, vertiges, vices 
du sang, boutons, douleurs du foie, etc... 
Buves tous les soirs votre Thé des Familles, et 
vous vous réveillerez en bonne saute. En vents 
chez votre pharmacien 

THÉDES FAMILLES 
£ imjKuMcrn. de UH-L/) Zeb 5oiA^ 

Mme VIOLETTE 
Diplômée. - 11*. Bd VauAan. 

30898 

T A P I S - U S I N E 
PINS OS SERIES 

Pevera, Oareettes. Meeuene» 
62. rue G -Delory. Teureelng 

Lina. 1. i. du sec-Areraosuit. 
Osuei. 13. rue des Maivsua. 
Bsthune. 87 rue Lagilioa 
CambrSI. sa. •* J u les-r erre. 
Osrvln. 4. lue de Lioereourt. 
H ente -Heure . A t. Pasteur 
Lena. 06 rue d» Lille 
Samasn. eu, rue Sadi-ca/eoé. 
DensMm «m, rue de Douai. 

MACHINES A COUDRE 

J. DASS0NVILLE 

B E U R R E 
RIMBSRT-PAUVEL a Baron-
ges-ia-Péretn» i l -e t -v > Co
lis postan 3. S et 10 legs tro
lls agr 13-30-30 ag») • Pria 
avantageux. 

MACHINES A LAVER 

NEC PLUS ULTRA 
8l.riiFiidberbi.ULLE 
cota de ls eue» de la (tare 

DECOUVERTE ETONNANTE D'UN MÉDECIN 
' pour les cas tevtaccs cr 

ACNE-BOUTONS 
Curm Rapide et Efficace Ne Coût» que Frs 9.50 
Ha ««xas laisses fias hassilisr par es» affrasssi ttsytissM qui vssj» sjillidiiiani 

Voici un traitement soieatiftoue, «t d'une 
efficacité MB» psralUs. pour éclalrcir on 
teint enlaidi par des Sovten» reeelles. Acné e t 
Points aeira — peur carder votre Beau fraîche, 
natte et sais». VBQKBOat «u Dr Miot. déjà 
fameux dans lea Hôpitaux et lea CImleue» par 
son efficacité étonnants et que vous pouvaa 
trouver maintenant dans lea pharmacies, est l e 
seul produit de son genre, ne contenant que des 
plante» et Ses huile» précieuses qui rendent A 
la peau fraîcheur, beauté et santé. Les démsa-
gsaiaona et l'inflammation sont instantanément 
arrêtée» par sa puissance curstlve e t adoucis-
saats. même dans les cas tenace» eu! résis
tent A tout autre traitement. Le Laboratoire 
JESSEL. ( s , rue de Chéxy, A N»ullly-»ur-

1 Seine (Seine), m e s garantit 1» remboursement st vous n'êtes pas satisfait. V E G E B O M d u D r M I O T 

WtWr^«^ 

S I 

^SJ 

k ^ 
'.;--»•] 

En versant 75,100,125 oui 50 fr. 
sur 

le reste en 6 C ou 10 moi», (ans un aou dé matoration 
PR0CUREZ-V0U8 0C SUITE 

PAR01SSU8 at COMPLET» dé toute beauui prêts a porter 
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Dan» un espace élargi parmi les ébou-
Ms. un abreuvoir et des bancs da pier
re étaient ménagés au bord du cours 
d'eau. C'était un lieu de rendes-vous 
pour une troupe de singes qui vivaient 
dans les bois proches. Les touristes de 
passage à Blida ne manquaient pas 
d'y venir pour contempler avec curiosité 
es» animaux en liberté qui s'appro
chaient des gens jusqu'à leur prendre 
dans la main lea cacahuètes ou les brio
ches qu'oa leur offrait-

Mais le soir était proche, les feux 
clairs de» étoiles se précisaient déjà dans 
la «al . à cette heur», 1 endroit était 
désert... YTonns s'sasit sur un banc de 

«M «était attar

dé à allumer un* cigarette la rejoignit 
et prit place à coté d'elle. Os demeurè
rent silencieux à contempler ls décor 
pittoresque de ce coin perdu. 

Autrefois leurs promenades les y 
avawnt bien souvent conduits. C* ruis
seau silencieux, oea vieilles pierres et cea 
palmiers Inclinés au fond ds ce ravin 
avaient pour eux une physionomie .".unl-
liere. Depuis le retour d'Yvonne, c'était 
la première fois qu'ils se retrouvaient là 
ensemble. De» remintecenoss charmante» 
éveillèrent leurs pensées et dans l'Isole
ment de la soirée. Us partagèrent la ten
dre Illusion d'un Instant. 

Ls Jeune homme passa un bras sur laa 
aB»ul88 de a* nrwnpséTfs8 e t l'attirant 

contre lui. déposa uii baiser sur sa loue. 
Ellj se laissa embrasser, passive et froi
de, et ce ne fut qu'un moment plus 
tard qu'elle se dégagea doucement, l'air 
lointain. U lui prit alors une main et 
tout en la tapotant affectueusement, il 
déclara : 

— Demain, Je dois visiter une t'Me 
qu'on m'a proposée. Elle est juste •> 
côté du jardin public. Peut-être laves-
vou» vue f n i e est tout* neuve., «t t. s 
moderne à ce qu'il parait. Ne pourrïez-
vous venir avec mot pour me donner vo
tre avis ? 

— Oh ! vous savez... fit-elle en sou
riant. Je n'sl pas la moindre ompéten-
c« sn matière de constructions. 

— n faut bien, pourtant, avant d* la 
retenir, que je sache ai elle vous con
vient. Mon intention est de la louer tout 
d'abord, ensuite, si elle fsit votre affai
re. Je l'achèterai. Ma;-., de toute façon, 
il est indispensable que nous soyons 
d'accord auparavant pour fixer la date 
de notre mariage. 

Gomme elle demeurait silencieuse et 
distraite, ses regards plongé» dans la 
nuit envahissant*, il lui secoua douce
ment le bras. 

— Voyons. Yvonne... ne prendre*-vous 
pss une décision au sujet da cette cé
rémonie ? 

— J» n'sl pas à prendre ds dévision, 
répondt-eii* d'un ton posé. Vous vous 
rappelés ce que je vous si dit à ee pro
pos.. 

— Oui. Js sais~ l'inesrrotnptvu. Voua 
exiges qus j'obtienne) ls ooossjntstnant 

d* mes parents à notre mariage. J» voua 
promets que je l'aurai. 

— Eh bien ! nous envisagerons la un
ie quana cette question sers réglée 1 
trancha-t-elle. 

En un mouvement de dépit, 11 lâcha 
la main de la jeune fille et ne put ré
primer ur soupir d'impatience. Décidé
ment. Yvonne était devenue i. attable! 
Depuis son retour de Blida, elle abusait 
ds son triomphe. N'était-ce pas lui aus
si qui l'avait, relancée et humblement 
suppliée de revenir ? Blé s'était tait 
prier et avait fait des difficultés avant 
ds céder et maintenant sûre d'elle-même 
elle ne se gênait pas pour imposer des 
conditions I... 

Il s'irritait, froissé dans s avanité et 
il lui en voulait sourdement. Mais 11 la 
sentait si indépendante et prête à se dé
tacher de nouveau au premier heurt 
qu'il n'osait se rebeller. 

— Tout de même, Yvonne, vous n'êtes 
guère confiante, observa-t-il. Du mo
ment que je me suis engagé à obtc.Jr 
ee consentement vous pourriez me croi
re. Enfin saches qus dimanche prochain. 
Je dois aller voir mes parents pour 
convenir svec eux d'un' rendee-vous. 
Quand vous Isa aurez vus et qu'Us vous 
auront dit eux-mêmes qu'ils ne s'oppo
sent nullement à notre mariage, j'es
père que vous -exes satisfaite ? 

— C'sst tout oe que Je demande. Os 
n'est paa un caprice de ma paré, com
me vous avsB l'air de lé croire, ou un* 
rsvanena. loin de là I Je veux seulement 
svotr ls csrtltuds qus Js n'entrerai pas 

dans leur fsmiUs contra leur gré. Etant 
donné les circonstances, vous ne vous 
étonnerez pas de ce scrupule 

Il se garda bien de dévoiler ce qull 
pensait. Ces paroles n'svaient aucune 
importance, à son «fis ; U e»ti*nait que' 
ls n'avait fait cette déclaration que dsns 
lé but de se rendre intéressante. Sa 
conviction se traduiai*. par un sourire 
gouailleur. 

Dan» l'obscurité plus profonde qui 1»» 
enveloppait elle ne put le voir. D'ailleurs 
son attention se trouva aussitôt capté* 
par un cri sinistre qui jaillit des hau
teurs boisés» M se repercuta K travers 
le ravin 

— Qu'est-ce donc »-. demanda-t-elle 
en frissonnant, 

— Tranquillisez-vous, ce n'est rien, ré
pondît-il. Sans doute un singe effiayé 
ou -en colère *_ 

Eli* nen resta pas moins impression
nés. Le sauvage appel lui rappelait les 
plaints» 'un autre animal.- Un grand 
chimpanzé malade qui se ranimait à sa 
vue. quand elle s'approchait de sa cage. 
Qu'était devenu le pauvre Moïse f Le dé
cor lui parut lugubre st sue sut. sou
dain, le désir ds s'éloigner sans plus 
attendre 

— L'heur* avance, dit-elle en levant, 
tl faut partir. 

Ils retournèrent lentement à la voitu
re arrêtée au bord du chemin et repri
rent la direction ds BIMa. 

TroU jour» plu* tard. M. et Mm* Mar-
ly srrivèrent. Yvonne g* trouva à leur 
m i s BOUI Isa rsxsjvojr. EUa était venu* 

procéder à son inspecta» quotidienne 
et s'attardait à écouter les doléances de 
ia domestique quand elle entendit uns 
automobile stopper devant le portail. 
EUe crut que c'était son fiancé et en fut 
surpiae. Ce soir-la, en effet, ils avaient 
convenu qu'ils ne se verraient pas. 
C'était samedi et Alfred devait as ren
dre à Alger pour passer le dimanche 
avec ses parents.. 

Cependant Djenn. le beau danois, 
favait devancée sur l'allée et courant 
vers le portail en aboyant joyeusement. 
EUe avait compris alors st s'était hàtee 
à son tour au-devant de sas amis La 
minute suivante. Clairs était dans sas 
bras et l'embrassait avec enthousiasme. 

Ces effusions terminées. Yvonne en
traîna le ieune ménage vers leur habi
tation. Ils étaient enchanté» de leur 
merveilleux voyage, mais ravis de même 
dé rentrer et du a* retrouver chat eux. 
La maison était prête à lee accueillir 
comme ails l'avaient quitté» ls veUle 
seulement et tout avait été si bisn en
tretenu pendant leur absence qu'ils n* 
savaient comment témoigner à la jeune 
fille leur admiration et leur reconnaia-
sance 

Un moment plus tard, quand elle vou
lut a» retirer pour les «tisser ss rvpneer 
et s'installer an paix. Us » opposèrent à 
son départ avec tant d énergie qu'elle 
dût leur céder Bile dînerait avec eux, 
ensuit» Us la rsoonduirsient Jusqu'en 
ville Lorsqu'ils apprirent qu'elle serait 
Ubre ls lsndernsin. ils lui firent pro-
mattrs «Vs rsvenlr pour psssar I» Jour. 

| Bée, faute de quoi ils iraient eux-mêmes 
la chercher a la pension de famille. 

j Tandis qu'ils défaisaient leurs bagages 
| ei rangeaient provisoirement leurs altai-
I res. Yvonne se chargea de la prépara-
I tion tîu repas avec la domestique. Ce fut 
I un dîner improvise, mais charmant. 
I egaye par une conversation soutenue et 
pleins d entrain. Claire avait tant de 
choses à raconter à son ami*, les péri
péties original»» du voyage, les menus 

j incidents des étapes et les admirables 
j sites qu'elle avait vus. Lorsque le ba

vardage un peu étourdi et, décousu de sa 
j jeune femme se lut calmé, Victor Marly 
i parla à son tour 

— J'ai une nouvelle qui va sans 
doute vous intéresser. MademoiseUe 

| Yvonne, amionça-t-il Claire vous a dit 
que nous nous sommes arrêtes A Alger, 
hier soir, eh bien ! figures-vous oue. ce 
matin, avant de repartir, j'ai rencontré 
un vieil ami A moi... un Marseillais qui 
venait juste d arriver. Nous nous som
mes entretenus de nos relation» com
munes et. entre sutrea, de votre ex-
patron Michel Rochepierre... 

La Jeune fille fronça légèrement les 
sourcils et son regard »e fit plu» atten
tif. 

— Mon ami n a pss su looosunon de 
le voir depuis fort longtemps, mais le 
jour marné où U «est embarqué, U a en
tendu parler de lui ou plutôt de son 
affaire coloniale. Tenes-vous bien, Ma-
dééxMuelle Yvonns, c'est renversante. 
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